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La limite Crétacé-Paléocène, modifications de la biosphère et causes probables de la crise
Présenter les principales modifications de la biosphère à la limite Crétacé-Paléocène et citer les arguments avancés par les géologues pour proposer des causes probables.

Il y a 65 millions d’années, à la limite Crétacé-Paléocène, des nombreuses modifications ont affecté la biosphère. Ces modifications d’une très grande importance permettent de définir une crise biologique majeure.

Quelles sont les modifications et quelles sont les causes admises actuellement pour les expliquer ?

On abordera d’abord les principales modifications de la biosphère à la limite Crétacé-Paléocène, puis les différentes causes possibles de la crise Crétacé-Paléocène.

I – Les principales modifications de la biosphère à la fin du Crétacé

1) Des extinctions massives à la fin du Crétacé

A la fin du Crétacé, il y a 65 millions d’années, on observe une extinction massive et brutale de nombreuses espèces peuplant la Terre. Le caractère massif de cette extinction (supérieure à 50 % des espèces en moyenne, 100 % pour les dinosaures et les ammonites) tranche avec la disparition progressive et permanente d’espèces au cours de l’histoire de la Terre.

Cette crise est mondiale car elle affecte aussi bien les océans que les continents. Dans les océans, les foraminifères sont touchés ainsi que les ammonites mais aussi de nombreux vertébrés (90 % des espèces de requins disparaissent). Sur les continents, les extinctions sont plus sélectives : le groupe des reptiles est touché (disparition des dinosaures) alors que d’autres groupes comme les mammifères ou les insectes le sont beaucoup moins.

De plus, cette extinction concerne aussi bien la faune que la flore.
2) Une diversification des espèces au début du Tertiaire

Au Tertiaire, les espèces qui ont survécu à la crise vont se développer, se diversifier et occuper de nouvelles niches écologiques libérées par les espèces massivement disparues.
Cette prolifération d’espèces nouvelles est une radiation évolutive. C’est ainsi qu’au Tertiaire, les mammifères connaissent une très grande diversification due à la disparition, entre autres, des dinosaures.
II – Les différentes causes possibles de la crise Crétacé-Paléocène

1) Les marqueurs géologiques de cette crise

La limite Crétacé-Paléocène est marquée par la présence d’une mince couche d’argile noire intercalée entre des dépôts carbonatés du Secondaire et des dépôts marneux du Tertiaire. Cette couche d’argile présente une très forte concentration d’iridium et on y observe également la présence de grains de quartz choqués et de magnétites nickélifères.
2) Un volcanisme très important à l’origine de la crise

Des épanchements volcaniques de grande ampleur sont identifiés dans les trapps du Deccan en Inde datant de la limite Crétacé-Paléocène. Ces éruptions volcaniques auraient projeté dans l’atmosphère de très grandes quantités de poussière, de gaz à effet de serre, d’iridium… dont l’impact aurait été majeur sur le climat et l’environnement.
3) La chute d’un météorite à l’origine de la crise

Actuellement, il est admis qu’un astéroïde de 10 km de diamètre a heurté la Terre il y a 65 millions d’années, engendrant la formation d’un cratère d’environ 100 km de diamètre identifié à Chicxulub au Mexique.
En effet, les quartzs choqués sont caractéristiques d’un métamorphisme d’impact lié à la chute de l’astéroïde. Quant aux magnétites nickélifères, elles traduisent une oxydation des matériaux constituant la météorite lors de la traversée dans l’atmosphère.

Les principales modifications de la biosphère à la limite Crétacé-Paléocène sont des extinctions massives d’espèces et diversifications des espèces qui survivent. Ces modifications sont témoins d’une crise biologique majeure.

Cette crise serait due à l’action simultanée d’un volcanisme important et de la chute d’un astéroïde qui auraient entraîné de profondes modifications de climat à l’origine des nombreuses disparitions d’espèces.
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